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La guerre du Hamas contre Israël 
 
 
 

 
 

 
 

Sdérot : un quotidien pas ordinaire 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les roquettes Qassam, du Hamas, ont 
commencé à pleuvoir en 2001, alors que le 
Fatah contrôlait la bande de Gaza. 
 
Depuis, 6000 roquettes et obus ont visé 
Israël. Depuis la prise de Gaza par le Hamas 
(juin 2007), les tirs ont augmenté de 150%, soit 
une moyenne de 250 roquettes et mortiers 
par mois.  
Entre le 15 et le 18 janvier 2008 : près de 

 
Enfants de Sdérot se protégeant 
durant une attaque de roquette 
Qassam - Photo Channel 10 

27 février 2008, Sdérot   

Sdérot, 24.000 
habitants, reçoit 45% 
des milliers de 
roquettes envoyées de 
la bande de Gaza. 
Depuis qu’Ashkelon 
est visée, ce sont 
250.000 personnes qui 
vivent sous le feu 
orchestré par le 
Hamas. 

 

 
Portée des missiles Qassam et Katiousha  
(Grad) depuis Gaza 

 

 
Osher Twito, 8 ans, blessé par une roquette le 
9 février 2008. Amputé d’une jambe (hôpital 
Barzilaï, Ashkelon) 
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1…2…3…4…5…6…7…8…9…10…11…12…13…14…15 
15 secondes pour se mettre aux abris 

 
A Sdérot, Couleur rouge, c’est l’alarme qui retentit, parfois 25 fois par jour, et qui laisse 15 secondes aux 
habitants pour se mettre aux abris. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Pourquoi les escargots ont-ils une coquille ?  
Pour se protéger des Qassam, répondent en chœur les enfants d'une maternelle. Un article du Jerusalem 
Post (24/11/06) parle des enfants de Sdérot, de leur peur quotidienne des roquettes, de l’enseignante Debbie 
qui court avec 15 enfants âgés de 3 à 5 ans se mettre à l’abri en 15 seconde, ce même jour où une des 
roquettes a tué, non loin de l’école, Yaacov Yaakobov, un Israélien de 43 ans.  

Classe d’école détruite à Sdérot (Photo : Keren 
Hayesod) 

Abri anti-bombe, 16 mai 2007 (Photo 
Associated Press, Ariel Schalit) 

 

 
Prendre son enfant et courir… 

Courir… 

La Qassam explose dans la chambre du bébé 
Le lundi 23 juillet 2007 dans l’après-midi, une roquette Qassam a explosé dans 
le kibboutz Karmiya, au sud d’Ashkelon, plus précisément dans une maison du 
kibboutz où se trouvaient une femme, sa fille et sa petite-fille, détruisant une 
pièce. Le bébé a été légèrement blessé par des éclats de métal provenant de la 
roquette, et les deux femmes sont sous le choc. 
 
Le lit du bébé dans la pièce détruite par la roquette (Photo Ynet : Yael Livne, Shachar Or) 

Un matin à Sderot   
D’après un reportage de Haaretz, 21 janvier 2008  
Il n’est pas encore 8h00 dans le Néguev occidental 
quand l’alerte Couleur rouge retentit. Le bus scolaire 
arrivait juste à l’école primaire de Shkamim Maoz, à 
Sdérot. Le chauffeur et les enfants courent s’abriter dans 
un abribus blindé. 3 enfants, paralysés par la peur, sont 
bloqués au milieu de la route, hurlant, incapables de 
faire le moindre mouvement. 2 adultes les attrapent et 
les portent jusqu'à l’abri. La ½ heure suivante, une 
dizaine de roquettes atterrissent sur Sdérot. (…). 
Pratiquement au même moment, une roquette frappe la 
route menant à une usine de la ville, l’endommageant.  
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La dignité contre l’efficacité (médiatique) 
 
Nous protégeons nos civils 
Nous ne montrons pas nos morts 

...Tout cela n’est pas très médiatique. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Malgré tout, il y a moins de victimes israéliennes 
 
Oui, mais pourquoi ? 
A Sdérot, les roquettes explosent n’importe où / Les attaques sont indiscriminées mais ne visent que les 
civils / Il y a eu jusqu’à 100 roquettes en 24h. 
 
 
 
 
 
    
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
Yuval et Dorit, 2 et 4 ans, tués par les Qassam à 

Sdérot (29 sept. 2004) 

 

 
Attentat de l’école talmudique à Jérusalem, 
6 mars 2008 (Photo : Avy Ohayon / GPO) 
 

Nos morts, nous les montrons en vie. Ou dans des sacs 
plastiques dans lesquels ont été patiemment rassemblés les 
morceaux de corps déchiquetés. Ou par le sang laissé, sur un 
livre de prière, sur le sol… 

 
Centre-ville de Sdérot : carte des impacts de roquettes 

 
11 novembre 2007, 6 vaches tuées par 3 roquettes 
Qassam dans un kibboutz du Néguev occidental.  
 

 
Copyright Keren Hayesod  

Vous croyez 
vraiment qu’un 
Israélien 
survivrait à cela ? 
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Seulement, en Israël, on protège ses citoyens 
 
 

   
 
 
 
 
 
 
 
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
A contrario : les Boucliers humains 
 
Les civils sont des boucliers ET des cibles : Des boucliers à Gaza…et des cibles à Sdérot 
Dans un cas comme dans l’autre, cela porte un nom : crimes de guerre 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Tirer et se 
protéger des 
répliques en 
se mettant au 
milieu des 
enfants…ou 
bien leur 
attirer les 
dommages 
collatéraux. 

Ecole élémentaire de Sdérot 
renforcée contre les roquettes 

 
Mars 2008 : des civils envoyés 
sur le toit d’un bâtiment pour 
que Tsahal ne le vise pas (Israël 
ayant prévenu par téléphone 
d’évacuer le bâtiment) 

 
Un atelier de fabrication de 
roquettes Qassam dans le 

quartier Darj de Gaza 

Blindage des écoles de Sdérot 
29 août 2007, réunion sécuritaire : le 
cas des écoles de Sdérot et de la région 
du Néguev occidental est évoqué. Il y a 
actuellement 164 salles de classe pare-
roquettes à Sdérot pour résister aux 
Qassam, et 200 classes supplémentaires 
ainsi équipées dans la région. Certaines 
écoles ont encore besoin de travaux de 
renforcement. L’Etat a investi des 
sommes considérables pour 
renforcer 135 des 173 écoles 
maternelles. Dix autres seront 
renforcées d’ici début septembre, et 16 
d’ici la fin de l’année. Les arrêts de bus 
seront également renforcés, et 2500 
abris anti-bombes dans les immeubles 
seront rénovés. 
 

 

Préférer attendre le bus dans des 
abribus renforcé (Operation 
LifeShield – Photo : 
IsraelAlways.org 
 

L’unité de soins intensifs 
néonataux de l’hôpital Barzilaï 
transférée dans un abri anti-
bombes (Photo: David Avioz, 
BMCA) 
 

Abri anti-
bombes 
dans la rue 
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« Israël attaqué depuis sa naissance se défend contre la plus complexe des guerres, la guerre de 
guérilla, dans sa forme la plus dévoyée, celle qui brouille les frontières entre civils et combattants, 
pour mieux s’abriter derrière les civils. A-t-on jamais vu Che Guevara attaquant des écoles ? » 
Gilles Bernheim, Le Figaro, 8 mars 2008 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les mesures israéliennes 
 
Bombardé de milliers de roquettes depuis son retrait total de Gaza (été 2005), Israël a instauré une 
gradualité dans ses mesures contre-terroristes pour défendre ses citoyens :  
 
 
 
 
 
 
 
 
Ce n’est pas faut d’avoir protesté devant la scène internationale. 
 

« Aucun pays au monde ne tolèrerait des tirs continus de 
roquettes sur son territoire. Israël a le droit de se défendre 
selon l’article 51 de la charte de l’ONU. Israël a fait preuve de 

retenue jusque-là, mais avertit le 
Conseil de Sécurité qu’une telle 
retenue ne pourra se poursuivre 
indéfiniment. » (Extraits de la 
protestation israélienne devant 
l’ONU, 25 décembre 2006) 
 
 
 

 
Les tirs depuis l’école de Beit 
Hanoun (Les terroristes sont dans le 
cercle rouge et chargent les obus de 
mortier) 

Mise en danger consciente et intentionnelle de leurs propres civils 
- Tirs délibérés de roquettes depuis des zones peuplées 
- Utilisation de maisons civiles pour y stocker armes et explosifs, et pour 

les fabriquer 
- Utilisation de civils comme boucliers humains pour protéger des 

bâtiments contre des frappes 
 

Tirs de mortier sur Israël depuis l'école élémentaire de Beit Hanoun  
Un drone israélien a filmé le lundi 29 octobre 2007, vers 9h00 du matin, 
des hommes en train de préparer puis de tirer sur Israël des obus de mortier 
depuis la cour d’une école primaire de garçons dans la ville de Beit 
Hanoun, au nord de la bande de Gaza. Les terroristes se sont 
immédiatement réfugiés dans l’école après les tirs. Tsahal a attendu qu’ils 
s’éloignent de l’école pour les viser.  
 

1er mars 2008 : Tsahal 
vise un camion rempli de 
160 roquettes à Gaza. Le 
camion était caché au 
cœur de la population 
civile. 

 
Tirs de roquettes depuis Gaza 
sur Israël 

Nombre de roquettes et obus de mortiers identifiés sur 
Israël de 2001 à janvier 2008 

• Répliques ciblées contre des lanceurs de roquettes et des infrastructures terroristes 
• Opérations ponctuelles limitées dans le temps (« Pluie d’été » juin 2006 – Gilad Shalit a été enlevé en 

Israël le 25 juin 2006 / « Hiver chaud » en février 2008) 
• Restriction ponctuelle de services fournit à la bande de Gaza, notamment les produits servant à la 

fabrication de roquettes.  
• 19 septembre 2007 : la bande de Gaza est déclarée « territoire hostile » 
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« Il n'y a pas de solution militaire. Mais il n'existe pas de solution sans l'action 
militaire . Si nous savons que quelqu'un s'apprête à lancer un missile contre notre territoire, nous le 
ciblons pour l'empêcher de passer à l'acte. » (Shimon Pérès, interview au Figaro, 7 mars 2008) 
 

« Rien de ce que fait Israël n’empêchera l’approvisionnement régulier à la bande de Gaza de denrées 
humanitaires – nourriture, médicaments…Le peuple palestinien n’est pas notre ennemi. Seuls les 
jihadistes le sont, ceux qui continuent de nous bombarder de roquettes et tentent de tuer nos civils » 
(Ministère israélien des Affaires étrangères, 24 octobre 2007). 
 

La tactique gagnant-gagnant du Hamas 
 
Les terroristes de la bande de Gaza tirent sur les civils israéliens, et sur eux uniquement, avec le seul 
but de les tuer. Et quoi que fasse ou ne fasse pas Israël, le Hamas en sort gagnant. 
 
→ Civil palestinien tué par des Palestiniens * 
On accusera Israël… 

* « accidents du travail » : roquettes tirées trop court,  
explosions d’un entrepôt d’explosif, bombe explosant prématurément…  

 
→ Civil palestinien tué par Israël 

On rendra responsable Israël… 

Lors de l’opération « Hiver chaud » (mars 2008) qui a coûté la vie à plus de 100 
Palestiniens, 90 étaient des combattants.  
 
→ Civil israélien tué par les Palestiniens 
On légitimera ces crimes… 
 
« Ces attaques représentent une claire 
violation du droit international 

humanitaire », déclare Louise Arbour, Haut Commissaire aux droits de 
l'homme de l’ONU, au sujet des roquettes tirées par des militants 
palestiniens sur des cibles civiles israéliennes (3 mars 2008). 

 
Le Secrétaire général de l’ONU, Ban Ki-moon, qualifie lui-même « les 
attaques palestiniennes à la roquette » « d’actes de terrorisme qui ne 
servent aucun objectif, mettent en danger des civils israéliens et 
n’apportent que misère au peuple palestinien. » 
 

Mais cependant, seul Israël sera condamné. 

 
Nombre d’obus sur Israël de janvier 2007 à janvier 2008 
(il faut rajouter les 1139 roquettes tombées durant cette 
période) 

« Excellence, le fait que ma délégation soit forcée de vous 
écrire et de vous informer des attaques terroristes palestiniennes 
avec une régularité alarmante ne doit pas être considéré comme 
une procédure de routine. On ne s’habitue pas au terrorisme 
palestinien. C’est une force mortelle avec des conséquences 
dévastatrices. » (Représentant israélien à l’ONU, Daniel 
Carmon, lettre du 27 février 2008 à Ban Ki-moon). 
 

Associated Press, 20 oct. 2006 

« Mardi dernier, 3 Qassam sont tombées près de 
ma maison. Elles ont touché de jeunes enfants et 
des personnes âgées. (…) Nous sommes aussi 
victimes. Nous n’avons aucun contrôle sur le 
Hamas » (Yediot Aharonot, 11 mars 2008) déclare 
Iman Shefi. Qui est-elle ? Vous le saurez en lisant 
l’histoire p. 11 
 

« Les troupes libanaises ont tué 
222 militants islamistes en trois 
mois de combat dans un camp 
de réfugiés du Liban nord, selon 
le ministre de la Défense, Elias 
Murr. Au moins 42 civils ont 
aussi été tués dans les violents 
combats. » BBC, 4 septembre 
2007, à propos des combats 
entre l’armée libanaise et les 
terroristes du groupe Fatah al-
Islam. Mais cela n’intéresse 
personne. Ils n’ont pas été tués 
par les Israéliens. 
 



 
Note éditée par le service Information de l’Ambassade d’Israël en France – 15 mars 2008 

http://paris.mfa.gov.il   /7 

Disproportion ? 
 
Quand on concède à Israël le droit de se défendre, on lui reproche d’asséner une « punition collective », 
d’avoir une « réponse disproportionnée »…Disproportionnée par rapport à quoi ?  
 

Le Droit international  stipule que si un lieu est 
une cible militaire légitime – des lance-missiles 
et des stocks de roquettes en sont assurément-, il 
ne cesse pas de l’être parce que des civils se 
trouvent à proximité. Dans l’article 28 de la 
IVème Convention de Genève, il est dit :  
« La présence de personnes protégées [civils, 
personnels humanitaires…] ne doit pas être 

utilisée pour immuniser certains objectifs ou zones d’opérations militaires. » 
 

Qui plus est, le fait d’utiliser des civils comme bouclier humain, ne serait-ce 
qu’en se plaçant au cœur de la population civile pour tirer des engins explosifs, 
constitue une traîtrise en Droit international. 
 
ON NE PROVOQUE PAS LA GUERRE SANS EN SUBIR LES CONSEQUENCES 
 
Quand des Palestiniens visent délibérément des civils 
israéliens, ils sont bien sûr responsables des morts israéliens, 
mais ils sont aussi responsables des victimes palestiniennes 
dues aux répliques israéliennes. 
 

P.S. : Israël n’accueille jamais et n’accueillera jamais avec bonheur la mort de civils 
palestiniens innocents, bien au contraire. Son droit et son devoir de protéger ses 
citoyens vont de pair avec son devoir d’éviter, autant que faire se peut, de faire des 
victimes civiles palestiniennes. L’équilibre est toujours délicat, particulièrement 
dans ce conflit où l’absence de scrupules des uns fait face à un grand sens moral des 
autres.   

 
Un artisanat qui tue 

 
« Ce ne sont que des armes artisanales qu’utilisent les Palestiniens, contre l’armée la plus puissante du 
Moyen-Orient »….Ah oui ? 
 
Artisanat…certes, mais artisanat mortel 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

Trafic d’armes à Gaza : un pas franchi  
Le Hamas est maintenant en pleine possession 
des routes de contrebande entre l’Egypte et la 
bande de Gaza, ayant désormais pris le contrôle 
des clans qui auparavant les contrôlaient. Depuis 
le putsh du Hamas dans la bande de Gaza en juin 
[2007] et l’éviction des forces fidèles au Fatah 
qui gardaient la frontière palestino-égyptienne, le 
trafic d’armes s’est considérablement accru. 
(Haaretz, 8 octobre 2007) 
 

 
26 octobre 2007- Lance-
roquette et roquette près 
d'une habitation (Al-
Aqsa TV) 

Cet enfant est 
israélienne. Qu’elle 
meurt, le Hamas s’en 
réjouira.  
(Photo : Israel always) 
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Les armes et explosifs sont :  
 
Importés d’Iran / Importés par des tunnels entre la bande de Gaza et l’Egypte / Fabriqués maison 
Des terroristes formés en Iran, en Syrie et au Liban entrent dans la bande de Gaza via la frontière avec 
l’Egypte. 

 
Le cynisme 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

 

 
 
 

 
 

Ce qu’on apprend aux enfants 
A tuer 
A mourir 
A mourir en tuant 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le Hamas éduque ses enfants à la 
guerre et à la mort - 18 septembre 
2007 
Chaque lundi après-midi, Al-Aqsa 
TV (du Hamas), diffuse un 
programme pour enfants appelé 
« Le talentueux ». Ahmad, 2 ans, 
est présenté dans un clip cagoulé de 
noir, habillé en habit militaire, 
kalachnikov en plastique à la main, 
rampant sur terre, embusqué 
derrière un arbre ou mettant en joue 
avec son fusil. Il aime, nous dit-on, 
« les méthodes d’entraînement des 
guerriers saints et des shahids 
[martyrs] qui servent le dessein de 
Dieu. » 

 
 

 

 
 

Du sucre explosif - 29 décembre 2007 
Les forces israéliennes de sécurité ont 
récemment saisi 6,5 tonnes de nitrate de 
potassium à un barrage en Judée-
Samarie, dissimulés dans des sacs de 
sucre portant l'inscription « CEE Sucre 
exporté de l'UE ». Le nitrate de 
potassium et le sucre sont deux 
composants de base dans la fabrication 
d'explosifs et de roquettes. Les sacs 
étaient destinés à la bande de Gaza. 
L’UE a condamné cette tentative de 
déguiser de la contrebande d’explosifs 
en aide humanitaire. 

Des roquettes fabriquées à 1000 ou 10.000 exemplaires ce 
n’est plus de l’artisanat, c’est de l’industrie. 

Le prix du TNT a chuté 
Der Spiegel (Allemagne), 2 
février 2008 - « Tout 
devient très bon marché 
maintenant » nous dit le 
Palestinien Hamad Kishcta. 
Jusqu’à il y a une semaine, 
les membres de son clan 
étaient des trafiquants actifs, 
mais maintenant, avec un 
trou immense dans le mur 
entre Gaza et l’Egypte 
[janvier 2008], la valeur des 
tunnels sous les dunes s’est 
effondrée. « Les 
Kalachnikov ne se vendent 
plus qu’à 300$ se lamente-t-
il, et le prix du TNT a chuté 
de 15.000$ à 5000$ la 
tonne. »  

Eté 2005 – octobre 2007 : 145 tonnes d’explosifs entrent dans la bande de 
Gaza, dont des roquettes de type GRAD provenant d’Iran…Des millions 
de dollars investis dans cette industrie…au détriment de qui ? 

 

 

 

Du fertilisant israélien (écriture hébreu 
sur les sacs) utilisés pour fabriquer 
l’explosif des roquettes, mélangé à du 
sucre, puis le mélange est versé dans un 
cylindre (Photo : Spiegel online, 28 
janvier 2008, « A Visit to a Gaza Rocket 
Factory ») 
 

La propagande, arme de guerre 
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Les mensonges 
 
 

ZOOM : Ce que l’on montre à l’opinion….   Le GRAND-ANGLE  
En convoquant les médias arabes  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Désespoir ? Ou éducation désespérante ? 
« L'être humain qui se porte candidat au martyre est en fait particulièrement concerné par la vie, non 
par la mort. Il ne recherche pas la mort en tant que telle, mais lutte au contraire pour une vie 
meilleure. » (Anouar Abu Taha, direction du bureau politique du Jihad islamique, Religioscope, 20 octobre 
2007). 

Les enfants palestiniens dans la zone contrôlée par le Hamas sont éduqués à la violence et à la mort. Ils 
sont par conséquent mis en danger de mort par ceux qui sont censés être responsables de leur sécurité et 
de leur bien-être. On enseigne dans des émissions télévisées produites par le Hamas aux enfants, trop 
jeunes pour comprendre la signification de la mort, à aspirer au « martyre » et à haïr les Juifs. 

« Le judaïsme est une foi basée sur le meurtre » (haut fonctionnaire Hamas du Conseil législatif 
(avril 2007), les Juifs sont les « assassins des prophètes » (Al-Fateh, journal pour enfants du Hamas, 
sept. 2007), « Le jour du jugement viendra quand les musulmans tueront les juifs » (Ismaël 
Radwan, porte-parole du Hamas, mosquée de Gaza et Palestine TV, 30 mars 2007) 

 
Réunion du Hamas à 13h00 avec des bougies ? Pourquoi 
n’ouvrent-ils pas les rideaux ? 

Le cocktail pour émouvoir : des bougies et des 
enfants. Dommage que le bâtiment au fond à 
gauche soit bien éclairé. 
 

 
Cliché de Reuters (24 janvier 2008) : malgré la mise 
en scène du Hamas, on voit bien que l’on est en plein 
jour : porte du fond de la salle, rideau de gauche, 
rideau de droite mal tiré laissent tous passer le jour.  

. 

Un des rouages de la guerre du Hamas est d’utiliser la connivence – ou la naïveté- 
des médias pour faire passer ses mensonges. Plus c’est gros, plus ça passe. 
 

Non, nous n'avons pas coupé l'électricité à Gaza. 
Israël, malgré les rapports alarmistes des médias, a 
continué à fournir à Gaza de façon ininterrompue 
124 Megawatts, soit environ 70% de ses besoins en 
électricité. Même quand la station d’Ashkelon, qui 
fournit Gaza, était visée par les missiles. 

Tout est question 
de cadrage : 
Manifestation à la 
bougie, avec au 
fond…de beaux 
réverbères 
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Mise en scène de crise humanitaire à Gaza 
 
Contrairement aux rapports alarmistes, confinant parfois à l’hystérie, annonçant une catastrophe 
imminente, il n’y a eu aucune crise humanitaire dans la bande de Gaza. D’autant moins que l’UNWRA 
a en stock dans ses entrepôts suffisamment de nourriture pour les besoins des habitants pendant au moins 
10 jours. 

 
Israël contrôle ses frontières, prérogatives de tout Etat, en tenant  compte 
des besoins humanitaires et en accord avec le droit international. Entre le 27 
février et le 9 mars 2008 : 935 camions sont entrés dans la bande de Gaza, 
livrant plus de 20.000 tonnes de médicaments, matériel médical, aliments, 
nourriture pour animaux, kits bébé, et des millions de litres de fuel. Mais 
le Hamas avait soigneusement orchestré sa campagne de relations 
publiques. 
 
Malgré tout, la situation économique des Palestiniens de Gaza est 

lamentable. Mais l’imputer à Israël, c’est s’interdire d’agir en faveur des Palestiniens, car la véritable cause 
se trouve dans la politique du Hamas : millions consacrés à s’armer, détournement de l’aide humanitaire. 
 
 
 
 
 
 
Détournement de l’aide humanitaire 
 
Fuel 
En aucun cas la restriction ponctuelle de fuel n’a eu d’effet sur les 
systèmes vitaux, tels que les hôpitaux. Le Hamas, du reste, a des 
réserves de fuel significatives qui auraient pu pallier les restrictions, 
mais il a choisi de garder ces réserves pour faire fonctionner ses usines de fabrication de roquettes 
(des Palestiniens en témoignent, sous anonymat, sinon ils peuvent craindre le pire). 
 
Le Hamas s’est servi dans les réserves de médicaments 
Le ministre palestinien de la Santé s’est plaint (agence de presse Maan, 13 janv. 08) de ce que le Hamas a 
volé des camions contenant des médicaments qui étaient envoyés de Ramallah (Cisjordanie) à la bande de 
Gaza, précisant que des miliciens du Hamas ont volé les médicaments, qui se retrouvent dans des hôpitaux 
privés, des pharmacies ou des centres médicaux appartenant au Hamas. L’hôpital Al-Wafa Shijaia, 
propriété du Hamas, est un exemple d’hôpital privé équipé avec des équipements initialement 
destinés aux hôpitaux généraux. C’est aussi comme ça que l’on fait des recrues du Hamas. 
 
Problèmes économiques 
Ce sont Salam Fayad et Mahmoud Abbas qui transfèrent les fonds destinés à la population gazaouie. Mais 
le Hamas exploite son contrôle du côté palestinien du corridor Philadelphie pour faire de la contrebande 
d’armes et d’argent, à travers les tunnels creusés entre la bande de Gaza et l’Egypte. Les milices armées du 
Hamas reçoivent une part substantielle de ce budget, estimé à des dizaines de millions de dollars. 
L’argent que le Hamas reçoit lui sert à renforcer et à augmenter le nombre de ses membres, les besoins de 
la population palestinienne de la bande de Gaza viennent après. 

 
En haut, en arabe : « Un holocauste 
juif contre Gaza », Felesteen (journal 
du Hamas), 4 mars 2008 

 

Dans le monde arabe, une propagande nauséabonde se déchaîne en ce 
moment, assimilant les Israéliens aux nazis, faisant de la surenchère 
rhétorique. 

Passage de biens via Karni (bande 
de Gaza / Israël), 2 juillet 2006 
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Deux histoires de bébés…très différentes 
 
Histoire 1 :  
à Gaza 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Histoire 2 : à Ashkelon 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Il faut discuter avec le Hamas, nous dit-on… 
« Vous êtes notre cible – Nous vous voulons morts »  

(site internet du Hamas, 28 février 2008) 
 
Qui est le Hamas ? 

• Une organisation terroriste (UE, USA….) 
• Un mouvement islamiste radical qui « lutte pour hisser la bannière  
de l'islam sur chaque pouce de la Palestine » (art. 6 de sa charte) 
• Elu démocratiquement en janvier 2006, mais qui a pris le pouvoir avec  
une violence inouïe en juin 2007 contre le Fatah de Mahmoud Abbas* 
• Ne reconnaît pas Israël, ni son droit à exister 
• Ne reconnaît pas les accords antérieurs signés entre l’AP et Israël 
• Antisémite 

 
 
 

 

 
Le grand angle : le même bébé…Tout va 
bien, le monitoring fonctionne parfaitement 
 

 
Le Dr. Maria Tzeitlin de Barzilaï 
examinant un des bébés palestiniens 
prématurés (Photo: David Avioz, 
BMCA) 

 
Ce bébé prématuré est aussi 
palestinien. C’est un des jumeaux 
nés à Ashkelon (Photo: David 
Avioz, BMCA) 

Iman Shefi est venue de Beit Lahiya 
(nord de la bande de Gaza), après 
avoir perdu un des triplés à l’hôpital 
Shifa de Gaza. Devant les 
complications, les médecins gazaouis 
ont demandé son transfert en Israël. 
C’est ainsi que les 2 enfants encore 
en vie sont nés en Israël fin février 
2008. Ils pesaient chacun moins d’1,5 
kg à la naissance. Ils sont suivis à 
l’unité de soins intensifs néonataux 
de l’hôpital. Ils vont bien. Sauf quand 
les missiles (Grad) explosent à 
Ashkelon… 
 

12.892 patients palestiniens ont quitté la bande de Gaza pour se 
faire soigner depuis le 15 juin 2007 (date du putsch du Hamas). 
Oui, nous continuerons de soigner dans nos hôpitaux des malades 
venus de Gaza, bien que dans le passé, des « malades » aient tenté de 
pénétrer dans des hôpitaux israéliens avec des ceintures d'explosifs. 
 

Arrestation de 2 femmes 
palestiniennes préparant 
un attentat-suicide 
Le 20 mai 2007, deux 
Palestiniennes sont arrêtées 
au point de passage d’Erez 
(bande de Gaza/Israël) : 
Zatma Zak et Ruda Haviv. 
Elles ont admis préparer un 
double attentat-suicide dans 
des lieux très fréquentés, à 
Tel-Aviv et Netanya. Elles 
ont reconnu être guidées par 
le Jihad islamique, qui leur a 
procuré un authentique 
laisser passer médical pour 
de fausses raisons. Elles 
avaient été entrainées à 
Gaza au maniement des 
ceintures d’explosifs et des 
armes.  

Le zoom : un bébé 
prématuré dans sa 
couveuse, privé 
d’électricité et 
donc de soins 
vitaux…Cruauté 
des Israéliens. 
 

* La milice du Hamas a torturé à mort des représentants locaux du Fatah, les a 
liquidés au cours d’exécutions sommaires, jetés dans le vide, menottés, du haut 
des immeubles. Les combats inter-palestiniens ont fait des centaines de morts, 
dont de très nombreux civils.  
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Il n’y a pas de place pour Israël dans ce monde 
 
Février 2006 : « la politique du ministère vise à établir un Etat palestinien du Jourdain à la Méditerranée, à 
la place de l’Etat juif. » (Mahmoud al-Zahar, alors ministre Hamas des Affaires étrangères, 1ère réunion) 

 
Osama Hamdan, représentant du Hamas au Liban : « Le but final de la 
résistance [le Hamas] est de rayer cette entité [Israël] de la surface de la 
Terre. Ce but requiert le développement de nos capacités de résistance, 
jusqu’à que cette entité soit éliminée. » (Al-Kawthar, TV iranienne, 6 août 2007) 
 
« En ce qui nous concerne, l’affaire est réglée une fois pour toutes. C’est réglé 
par notre culture politique, notre pensée islamique et notre culture jihadiste sur 
la base de laquelle nous entreprenons nos démarches. Le fait de reconnaître les 
Israéliens est hors de question. » (Ismaël Haniyeh, Premier ministre palestinien 
Hamas, Interview au journal saoudien Al-Jazeera, 2 avril 2007) 

  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
« Israël existera et continuera d'exister jusqu'à ce que l'islam l'anéantisse comme il a anéanti d'autres 
auparavant (Le Martyr, Imam Hassan al Banna, de mémoire sacrée) » (Introduction à la charte du Hamas) 
 

…Il faut discuter avec le Hamas, nous dit-on… 
 
« Si nous négocions avec le Hamas, nous tuerons l'Autorité palestinienne. Le gouvernement légitime dit 
que ce sont des rebelles. (…). Les islamistes ne veulent ni l'indépendance ni la paix. » Shimon Pérès, 7 
mars 2008, Le Figaro 
 
Salam Fayad combat l’incitation à la haine 
Le Premier ministre palestinien Salam Fayad (Fatah) a déclaré le 28 juin 2007 que son gouvernement ne 
tolèrerait pas d’incitation à la haine dans les mosquées, appelant les prêcheurs islamiques et les partisans du 
Hamas à s’abstenir d’utiliser les fondements religieux et les sermons comme moyens de répandre des 
messages d’incitation à la haine. Le ministre de l’Intérieur palestinien, Abdel Razak Yehiyeh : « Nous 
collecterons les armes et les remplacerons par des stylos et des livres. Le phénomène des militants est très 
dangereux, et nous voulons le stopper dans toutes ses manifestations. » (Haaretz, 3 juillet 2007) 
 
Les Palestiniens ont le choix. Nous voulons croire que les Palestiniens modérés l’emporteront sur les 
extrémistes, permettant à la paix et la coexistence d’être le seul aboutissement des négociations.  

 
Hommes armés du Hamas avec en fond 
des victimes israéliennes : « La mort 
arrive » (anglais et hébreu)- Site officiel 
du Hamas, 26 février 2008 

 

Le vice-ministre palestinien des Affaires religieuses, Salah 
Alrakab : l’islam interdit de signer un traité de paix avec les 
Juifs, car « le conflit avec les Juifs est religieux, existentiel et 
n’a rien à voir avec les frontières. » Au plus, a-t-il concédé, 
les lois islamiques permettent de signer une « hudna », un 
cessez-le-feu temporaire (10 décembre 2006, Pal Media). Une trêve 
(hudna), pour le Hamas, n’est pas un prélude à la paix. C’est 
une temporisation faite quand le rapport de force ne permet pas 
de l’emporter. C’est une étape stratégique. Le but final étant 
« la victoire des Musulmans sur les Juifs ». 

« Sioniste, cachez-vous bien » Site internet du Hamas 


